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(i. L on mlte é

Unnove a, esams

Vive La boncs ôvcgure gd

Un toelps din, cdamissncor
Aov nousport

Quen desau lui t oucslejor
Frappent lporate.

TPours chassr àojo cointent,
ItChanns en chntatms

ZkIl.Vive lajeunesse, ôgud

Vive la jeunessel

C's lluien u ouin

rEnt l$anporte
ruisq'à ou l v:cient joeu
]Rpos cdasrous lins jeut
Vie la jeuniesse, ôgué!

VivPen lae tems cme lvin!

Il'est vrai que ie deusoso;
CctNotre ie,

NoustChantans tons nos conux:
Vive lajeunease, ô gé
Vive lajcunesse !

Le esra que renes touts

Cangqitant nos éuges,

Nous cdanons das n'us cons:
Vive lajeunse ô ué

Vive la jeunesse

Cangeu ardu nos sa es, ns
oDa nrger némtreo,

Nous rpellnd ls stems
Deenus de glorgeo

Nous dirons elu d'mbone fos
Vive la jeunesse, ô gué 1
Vive lajcunesse !

Quand ~ ~ ~ ~ ~ T C.u ad u nsveXss



SOU HA>ITS
A

L'à 3B LL Be

Jlpfraii».Aintablc .Abeille, viens tcujours
D)u temps qui fuit charnier le cours:
Nos cSeurs attzntifs et fidèles
Aux secrets <lue tu nous ldvùlex
Font dca souhaits pour tes longs jours. (bit.)

VReUX DE L'ABEILLE.

1 f: C'ompagn,,c (lc ma tcndi c enffance.
Que j'aime à contempler l'urr
Dut nouvel ai qui s'ouvre encore,
Oit Vout comme au printemps les Pleurs

Fclore
P'our combler de mille douceurs

Vos coeurs.
Aimable Abeille, etc.

0 ruelic qui nie fut si chèêre,
Où1 je pris naissanice naguère,
Où je trouve deq soinis touchants

De mèire
Garde-moi tes fleurs et tes chmnps

Loiigtenis.
Aimable Abeille, etc.

Avec bonlîeurpartoiit je vole
Epauicltr ma douce alvé~Dce;
Et triompimant de ti ut i v.Turt

D'EolC,
Je viens reprendre a% te transport

L'essort.
Aimuable A4beille, etc.

Mais pour vous sujets si fidèles
J'lai des faveurs plus maternelles;
J'en donne pour gage nouveau

Mles ailes.--
Il ne s'est vu5 rien de si beau

Sur l'eau.

in.lcAbeille, viens toujours
Du temîps qui fuit charnmer le cours:
Nos coeurs attentifs et fidèles
Aux secrets que tu Vus ruévèlet;
Font dcs souhaits pour tes longsjoiirs. (bis.)
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3me Année. "4Je suis chose légè~re et vais de fieur en fieur.") 31110. Aiméie

VOL Mi. PETIT SÉMINAIRE DE QUÇÈBEC, 2 Janvier 1S51. No. 6.

CHARiLES FOURIERt. l'etifittit fit contre le Commiterce le sermnîcît Fourier se psa, ci. rin. résoudre le pro.
La saccité est al fÛilc refaites-la. Louis ultime. d'Annibîal; ceqit'îpcaî~que, le-blnesivttlite hIiClOitc2(US
Ab bina discc nuies. Virg. venu liomn,I'Atiniblx futur cntr. (laits ICR unte lioý;itivii telle quo.son intérêt persoîîlc
Ridebis, et licci rhtlcas. Plille. i- 'e liilis ..l(ul eC l]Ilre e 'néê -é éa Clolci oltiiLe mlange11- des heurcîîux et des mal rang -lsloîîî,.-,aî Ieuiec tliîéê éiéa e8ovn.cnù

mrcx, des iches ~ (les étuMfs. Après avoir résidé sttecesi% e- muent danîs la même direction. us'a

enujoinis étô Ilua pI)oblèmle insoluîble Iiel îVt à Pdris, à baie et à Blesançon, i lors 01n avait Cru pic le-sniment dIi
la raison humaine andonnée à elle- finit par se fixer à L.yon, OÙ il mlola- devoir était e.siventi,. à (lxstîz. e la

mêm. L Clrisîausîu sel arévlé1111 maga""sini d'épiceries. Ail siège dle cet- société ;'liCCIilc hque iniidu< devait s'cflbr-
la ctis (l laraièf où-émt me "an-te ville par les Républicains, il fu~t miis -et (le mettre un1 fin àl ses psinqe

n.. cils ciehapa lar misèree oan l'émitê unIéae iln (levaiosque
de partieduk genre huaiîn, et seuIl, il a ci) prisone lt'eap,îî nii(ldîsljtmlgeeai liitéufè

indiqué les remèdes capables d'aiç,îcir au initmillades (le Fouché et le Collot- 1j.isri&à' certa in pui lt, sa propre persounuali-
cette misère. Il n'la point essuyé de faire d'Herbois, qute pour tomber sous le coup té *telcs le sont point lestiensées (11u noin-

disparaître entièrement la race des mai d la réquisition. Après -avoir porté bien veau docteur. Zlen ait cotlïilîe, 'etdans
lieureuix; car iéss.Çhrist n dit aux pait- nalgré lui les arme;, lieitdtiteuix Ulns Ialhi siliCtion >lî et ellticère de-s passi.

ï-res Il supportez Votre iniaère cil vite (fu il reprit soli commiierce, qu'il Continua outs. ch s cùtd 1'îd i u u'leteci

ciel: Il et Ilus riches: , portei secours à jusqu'à sa mort. titi lien V.lij':ub!e (le réunJir les hommfies,
votre frère Tasl'notn. lelle fut la vie (lecet homme, qtic ses et ce lienî e "st e qu'ili -,ll 'u-ao

Il s'est pourtant renconltré des hommes uicpe uplinm nouveau «M1essie C rez OMefli :ua lui, ,ili seulle loi,
que cette solution toute pacifique dul q, Itlui êie. se vantait l J'avoir coni. lattraetioii, régit lotis les .tr.e3 dopîtîIs les
grand problèmie n'a point satisfitits, et fondu vingt siècles Il'iibéieilé politique. as>tI0Ssqau insectes ; l'hJommJýe seul aJ

qui ont voil:: li Cil substituer une et qui se flattait d'avoir donné aux ge- mcnucteli ls omri ýI

antre. Reuverser Ili société humaine, nératioiis présentes et futures, r*iîiitiallin ellw Siss:înîs.rà énuîrr

telle que le ch;ristiainismne et la eiî'ili- d'un imîmenîse bonhleuîr 'Il les êtres maisentabk' doivcnt trle scsuînl:

satiomi l'ont taite, pour lit reconîstruire Douc, îtprés aîoir passé par les éapreuives 110loi aaogtàccl.qegouve-rn;e
sur (le-, haes îu--ui t moliv ciles, tel est dont on1 a paylé, et, tout enl se livyant la hMatière, voila Fo%%.VUri qlli coî'ntVruit

le but que, par dles moyens divers, .les se- auix occupliatiolns susdites, M. Chmarles imméidiatemtenit III SzvstèJJJC sur eCtile pré-

cialistes victlent atteindre. »Or Litux écri- Fotirier se mit, uit beau jour, Cil frai, tenduite découiverte. Arrière donce la îliPo-

v'iiiis,.' aint-Simon et F7oiiiier-,souit lessotir- dle recoiîstrilirc J'a société humaine. ]1 -sOliie des ancienis ! Arrière l' litisceain tie

ces oùt ils omit lîisuat i fond dul mnoins, imibliti, clatis ce but, dIeux oit trois 011- liiérstOvll5îprêpr le Cîtristi11-
les ctans rllssc(lcmc utie pie- VTe5et toujours avec l'intime Convie- iIStleC arée îtIIlsuU.ltcs nmodernes i

valoir. Il est Vrai que le premier n'a llissé tion que sa parole allait opiérer illimné- V oici it-ilir la pala e. qîmii 'lui gutérir tons;

qu'une sulite dé:île,<'essais peu (tinîtemeînt ihue révc tItîion unliver-selle. -los maluîx lrsn.îa<,ftruov:i
lilogèutes ; mats le secoind alissù unt flC011111elec J'yI faire ldIC izs (l ce 101t ut u va pit'voiv s'ýcrier, Cotmme ce

corps coiilet (le doc'trinles, sur lequel ses, r*ég=imie sociaýl aIctuelemietît en viîtetîr ;vul bon tl( e Pangl'ur de, ods si

disciples ont travaillé, buî lequel ils trai- Lille, dit-il, cet ziboiniinable état, qu'on :up- ieuix,dailuleWtresmns

vaillent encore, et qu'ils ont mêmne plus pelle civili.sitiofl,se distiligue parm lnetfvi-1itles

<Il'une fois, essayé (le réaliser. n1 pîetit ces raiat:iîîecefureîi, 1îrsi 'rier rcse (Jiol o les lSSiaquil

tioll se flatter du trouver daslauveoteuigmtuiiisoutrées, îuialadi(s tralive îootvttu (te ramlenlee a dtolîe indlica-
~c uvae, i101 ilecnnisnce lrovoqiié,es,eci-ele vicieux~gim êé e iqsi~tvs quatre fflý,cjivcs, et

pIniaite, clii moins les ijées fonlaîuiclalc s raI, dulîjicité laîo2trkdssîii'cS, . uule lotIe ii o-

(le ces mîonstrueutx systèmes. Un mlot d'a.- îiestait à pîronioncer le fiat créateuir quli tre -oilt oîiè' irtâ>rpssur tile seulle,
bord sur sa biographie. (levait flire surir titi nouveaut monde sur la paîssionu (le! Itrtoi ul'aitîiue

Mhartes Fourier naquit i Beszançoni, le 7 les Mines cle l'ancienî : c'était une biatel- To* lesý honiesllc,, :,oiî t les douve plassýions,
Alvril 1772. d'une famnille (le coinnierçans. le. în;iîs à des dlegueéq dvelaoîîamec'.

Sa vie futt tics pins silîîples et des plîus dlé- Truî&.rc dies qaaître move,-Ii tsir . iW5'1Cklt<eJiii'iso:si u ev.c
niuées d'évûiieins. Al' hý de iliqlalis. wes La. lacture de ces nwurLe, dit un~ tér" eebqm tdvd;e C'dizpsi

~'îîîi ar es arels oiî a~'ir it a îériê, io;am~C, ct à la fois iitêrs-ante et pénoible ; imd-titi qu's(-lil bamc 51 cl':s.siuiler i atal
Iiiii)rss).rti pti.vurlilt éit'rc",ii ir le tour ku.quce e cioriuî:,t d'uîn ,l-Ct a on 'l dan à' 1.fhrîi

onale a% tSb à <aiîir, du faijt bilamn )inîo*jtle aîI n tgî t..i-IP uq o rtié
,.qu'il dé~core decs nomç les plub: bW zoq'Ics. ilit entre Imlit oîepisctsmr,81cat-

dustrpl.wVoiaUonet le tttOiUelè e sot q dinot- cha.-que chapiitre, tin trouve soit 2300 rotiine, "2 Ires 1 je nl'en smis rien, et probablemnt
dusriaise c leplalaat& n sot qc 'inocc- rant-lude, au bien une. citra-pause. Un» rêsubot.

jece ctés. (tuaii ela R.) 1 sa p oitralablibi F7otiz-ier ronl Plus, car ltulle part il n'en



duilae la raison -cellue touJours, il laî1fflr- botercllîts lai filige janIrcctqîî'on tesc.t pas l'entrée clit désert ciel:. vie, il vOit (111118lVa.
lue IaîitirellclleaaIt aloi (le l1 propreté, il S'el'- venir l'oasis où il trouvera le bonheur.

Mîaiiaîîant, qtioai lui don la lxg o rce (le îlédîlnuger ces victimels cil tii- lq srot1Itl eséuai u %
toit' dun aallaanet l v lhii' .iRouilli a n t zes eulls hditai lufS etdtistincîti- anaifeste ce déêgoût clii présent et cetteteIL d'itimilion etil a £ireeuts. Ls atre haitos (it liaansèrCimaîptience dot l'avenir. L~e fou (le Li

tio l01il" ces prinvipes. P'our qlialllérr lcs lette doI.vett le salt ; chacun, cil 1iaîticit jeuneîsse et de l'iagiation, r-ctivô par
e'aretêrs lm"r de ligne, & ja.pr iiacnttaa- licr,tla droit ait litre (lu ;î~gîaae le k' iastriatiou îjqu'ils rq oiveîat, l.~nels

Cité, qlit .ael ai.il maultipl~*ie~d entières S'il 1il ellhcilt gdraeuM'ls MICeS! secaîjt à 11:io régie Inavariaible, pets~ ulVise.
Jai dcixetproîd ai~ajm'~;uîa.s 1amî ~ I'auiteir de celle étranîge théorie e<'liit Cotd( avec leuri pet péètael besoiatb l ac liîpar dex, et lard 120 (ti*il é-tVIlcnifcut coîîvailleil (le l'excellence dle -;es .,eîîîcîîî velr(Il eml ei.poilttialiait blîr une liic (Ilii:rrée (Il' te'rr ain, "ns iudées, qtl*il tac leailllllladuî que quelques ieléheto uisrçiete ul

tuai aaitIije liai iiteft dont hel'l:isBoy- annaées îjîîr les voir réalisées sait toRu la nities entiîses cootarîhîîeaai. à accrqîitrc cl
t paourrait peClîl~ec donnraicaaîe i(é op ;rfiie dui globe. En MS22, dditil prép, eux ces scaimeiman.
pn sirlative. cette n'retoade pierson- rai:oan dlit cautoi. cs:il a 18'23, iaîslailn.-$ ns'~mt~as~ ci ut~acn

aie-, s'oplelle1hl», et ]vaîr demeure oa éiri a e iiiéi''~voir qute trois heures il jouer par jolîr f
.Zzoub','.Ce p~ouae d ' g <irls pe let ivlss; ci lS, a8' i Waller voir axînnîn-u qu'aile flois parx unsi 1ct. em lolediventétre e ision (ebabars etdsxa(alug's IlTîIas ! Enîcore si j'étuis caa sixièmae

t îiat à-re et de tout s,'xt'. Le Onp odnoamé- I sorte qu'en 1I47 aui plus lnia, tout Nini- et Il? pauvret se prendrit presque à peiant r
diue(es htommaes nuts fiaîmes c qt de 211 vrs .1111. aciél la lînea phaastérienî- c'il naavaiit peur qu'ona l'appelât balad

mmr 20. Les lbrtîaas Mm4aIî var e 0. m" nul AVr h:qaeiana iat t ola- lcmomiî les ahétoiejems penise enx lêî-
à (0 aîîiiois ae fixc~.Paî~ tais~ rJ auée juro a'aîa u; c ; uia triair u il îà'aaa le qaîna iiîe qiti se Creuse la cer-
(liviil-,. -c el) t ci'.L,.fu-t ilai de site.. jusiaî'â 1II miiiiurquc qui -.ua- veas latin i il moisis ils setolit laiente't

pr~ Sa ~.llieit ca o~i avé .u-z tr.vauc a ul~ ii k m'au e lespliaiai __s et qui auranqhe e t dultit.Cm#.,buà dimhql gpus ia detsî ! Coaaîîaîlcs 11111 :îpprop'ie s à it InnIclmts et. r: il foalltai l'mill.. et le aMéîaM Me nywiti'itX
leur ui arsa eïï~i ialatli iilon..tl nli et îles ve.rsionas. notus maettre cîxlci auî

t.',~ ~ ~ ~ ~~~~I «tZ ;t richae exîîiixaliste se amlil à la tête 'uneiia dia grec, du gelug:ioirXà 'hiic txSsaa-an aaiuir e(isi tcde xiti,-*v ' xuxv e.îe eageii icu
série des eZrides, La série d; lau'sî, wiAt dcaiiaoîas ljiir I*étwlissûiimiii
Il ie: desirîuhs Celk' .1--s fla s (it.a 'ona î'hxîiaîlsie re. 01a volaaaieîîçx, en ef Le. rhaétoriciena <lii iaaveqîe eun vain

vt (t.e cdpuas loîîgtcila l cieolr d'AE Wp 0111,
se d:va-icîit o'.îcxailic on ero <Cia. Ain:~ ima , mais la.a lsctuei, dfu s tll.ce ii onV,ilisî le & it iiuixi

<lcs ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~hémiii (loi~ c~cr <.~ n:i~siId ti 'alvt o c ltlt<'it 'lcflr s n cqaton

l (Ic ls le.; îiicsAl n, et. hi' les ls.ors (je lilce Ce é. q ji ~c ~ t
Qantal û la viirta le li cJ (unie~ ChetcIeî.s*m (le etèc Iline tc'oi vinsrlefepc du pvIyM-

tiv. Caay~ ~rex~eé'. titi eitaef. LCs F 'uîiir.' Il mxournut le Gi Octolbre 1837. à. -Cil. Ioac eps i
l'xu«îl cie C2xiaîfît. aservaaet ton 1 Ion.lce se pose bien

clauf île queîjae. éas-it ks h!il5éaeS ',cs idées -, 1re I u à 1i.1 .qIli:StI1. Miis il le hi1 résout Iri.
et le Chet*dc, la Pha- travers les èpxissestéuiébres qui eaivelop- Disonîsselmn (Ie «,:làtids

R:fage. Aý lI Uin e Paîîaîiée. Ont partage les pettlit litel igen':e des civilisés. do que Otttplutôt eiala loe (le ]'xu(le
béaxélices cfl trois lots dPaiprés hi formuile Enai atteluîdaaît, ses disciples tenîtèrent ta11,clr oidiô îte iaîx epct l

suai'Cinqî coi:éîen c rxiaail ina- îp'u plais taud ian second essaiqai li résst niotre premier pîýre. De touts les laucas
notvrer;i 1ate coaxiînîs u exptn1eIjas mieux qele premier. Apares avoir dont il jusn il lie nocus rc.te qn

t;Iac,; trolsl)Iulc.d«,îii.seanesxaux Bie aîîlhei de ha lus grauce aa1nre1, e r et cdésirnt iîîviatcihlentcait le boaalaear,
enatendîu qu'il a'îst polît. qwtstiox ici cde voilà sans cloute précisément pourquoi lalOî ioa xritloi e(iCfui o
la 1I1t1ilhu'. Iii île la r"Cba héin e ceuciété clirétieinie ciacoe dd tuut en Nu.î eus cde li des cllairtues dIe nos illasis.

sontlà d tasoa:s.ùt ude aràue IR50; et. voilà pourquoi.iaussi, mon1 a'i mirage iroanpeîar muontre datas l'aveniir,
sotlàd i esruum 1al in 1-i chier letuvotu êtes occupié ec C- o- à l'haomume touirmenta-- cle la soif' laie.Nttîl-

p-îi les civilisés. miais tils,,*î; j 'iales mlenit -.î !oùîer <lai umiel, d'uneî quîalité quel gitible d'on boeuir (lotît il nie peut ja-
delx plz&r r.wid.Cr c'est le liona (Ilte 1outqaîe tauadis qiae,si le bon patriarcaeaait aisîsouir, le lieu clésiié oit il lîctira se axa-

prenxdra le monxde lors-iuî'lil scra rî'vota à~ 'au:vou aiauriez. 1aict-ètre l'iiîestilliauble ftxîaichir et se clsdée..alxs î'acu
V.I véritable coiaisfitîtnieai, qui c liarmu- 'aiftîsîoîî) dle laver LI: vaisselle Ot deîta l'onîde fiait dlevaint lui ià mesumre

volas emaployer à quielqate atre biesognte qu'il :aplarCl' les îlliioaî s'évnîîrCt at
i~iC' PxîsSenaieh~C.aplhis ~r:e e lie acor', avec les autîres mîesurae qu'il avance et chaique inîstantg de(

1-ýI exc-aaîplc e r peut-êe à Coin . îxgaaiaauiies îles petites hordes ... partions, sa vie ajonte luai uuicxai à la chaule si Ioi-
prendre le mtiivcainent (le <'clii nachline oan ne donne quxe ce qu'oun........ ... pie (le ses" 1sîricstope. C'eçt

___________________________ auli ae désirzîîit luaijourai ce îjîil tala pis
rsociale. An neauiiibie iti t. etil csex ulgoîleiit dès quIii le possède, Pce-

ves, Four xor ai c LIaZé l,1.î'sXa lc l'a ui cohienarrive cnina nia terme si ilaipati-
Mité; Mt ilca a tiré lai nt.'mdilcax luiai "l'rn<t:rcottmrinsjzlî. Y eaioaCltt aittendau (le ses étudces.

piour to:a,.tcs llui'u îxiprrsi nul 1 - élas ! 1xiîéeritrai-je à mtont tour. puti-
doivent atéceaxsaiciauiua:s t n<la et. dasn Quie .2 3-iivier 1851. la jt ommae îîie cl'ataêrîs iléej-

. _. ---- __ 1to 'tedn duans le n11o11 til Ili Vuseacil o'(pa îr aine liuonlareIîS2 1±rgré- Il a dlrîx Rires daans la vOe où I'oî 1 entre" I'écoiea ca<uL coutaver dnuîs le
giîli ui'laoaxsivae. Oaa roIIVoý p~îami les ciivisa;--e ien'u ciîflorciîaiîel le retxotuvel- m xonde, qu'ail lie coluîxîît que, pair soat

oea itëti, ilcis ti2rs (le gairçonis qui Icatiext île laiaéc. daiaîîni"io

iaicliueat à ha e:lc.é, qui ania à se vant Arrivé nu soir de la vie, le vicillard livres et lia:' %equelquec relations quaIl a
im dnshiEme tà ni %,;c icds Cho- liarde les iiîîlauts ; la tera ne luai a pîotis- cnes avec bai, lilucerl.fauale et nsuidé-

1 é ute îles roaicc's et tics épines et pouar- ratin, pIxiisirs, et bonheuir, il cr-oit qiac
ses mnalpropres. Vrots ces axîniabes luctats t'tlt il y l ienat, il y est attacehé Cumle tolites les -jouirnées dantîs le mnîde so0nt
êtres, il les rénit cOu gnoîîîîs qu'il appelle le captf rîpi laisse ave, a'eFret LI prisoni des joîaa'aîécs cde vatcanîces oit <les COIiCCs

les Ipetites horde's; et il chaarge <'elle Hiîs-' (,u il a liii? souîffert ; l'heure qui sonane cli Jolir die l'axa! . -. Quel piisir. oit
trecoî'ratoadetoutes sortesd<1 fonctioans ln iUn cd'une ruamée le fMit frémir en> luii diu mins quâe Ilaiir salas imîage 1îuIn gcl'-

agréables, ~ ~ d (jaï s axtle d cétailler rxaîîîîel.aii.t celle qui sonnecra bienîtôt satiiort. ter ct hiommex chaîrgé dI'nllàiircs ct dle
icagres, cunie il lixiîli- Le jeuane licaume ait eontraire qui croit soucis, inuaiet dI'aaequiériî' et cie coîusecrvCl'

ici Al esecelul el enai h ié voir cdevanit luii unae longuîesuite de jours, ce qu'il a tcus ouranîté dI'ambitiori
me qu17ou n'est pais touj~outrs destiné à lias-I trouve les années bien leRItes. 'Méconxtenit et(l ci-tneuiîl 1 Qîti îa eîîtaîcusouveait
sen les plus belles nlaiîéesde ,:.tvie àbar- idil praésenat, voyageur sants expérience à répéter à flIiomnme (lit monde que sa iu



liesse, qto son temps do collège avait été
le temxps 1o plis hleu retli de0 sa vie.

Un jeuine Hiomme quii fiait ses études,
sortouit S'il y it vIu fue]lues scscroit
trouver dmis Io minonda considérition et

feorttîiie. Loiti <leloi, il ii*y tiotive <jtie (les ri *
vntux jalotNs, des envieuix quti rabaisserit
soli mérite, S'i ci] Il ; il croit ujil it la ortui-
lie vit corir raid<eva lit (le luii. Cette déesse
aveutgle senmblo de no'sjoiirs rtpatudic pitis
raremnt qite Jamauis ses fiîvcîu's suIr les
mortels ; le ;.'uuue hiomme, se voit réduiit à
Végéter ellà .m vilr soli p:îil à rre (1c tra-

~xo[)cdlit lugns uuués~îauadeposer
U .îeînîée pierre %le 1'tl tice de !zl Ilirtune

Iqii lie se ta p ruh)rlaWl>lienut jamanis.
Enffin,. et c'e.,t là sut;tce quli Pl'e.

chante, lFètludi..nt croit tr-ouver bois dIi
holgnl ibr. Il nle Sait pais cuco.

te (jit'l<rnt'nt' lilac danis le inlon-
de et il nouis t.'cade fosirbl ic ou ait

(li's e lu' pli',i ins Ilui di-
sitws qul'il nie serarainais itussi libre qutill
t'est -. 11 collège. LUécolic.r nlol:éit qu'ià
soit initve tàsèli utqessn
ses devoirs (le ecaque joir ; l'homme du
iondc aui Co1laireý, Voit se, lii tiplier'

ss <I voîrs et plur coisèi euIIt ,es chai,
lies, chaIu«tein Cil cru nuugnwnlte le* nombre
oito cil eIaitg l'espèce, sz ritnesag

,"fave avec ses rrlat louis, il doit obéir à
ses clients on à Scs pratiques, it sa famille
et 01 mille. attres mnaîtres ; enifin, il est
rîgonreliseuuleit vrai don (lire que ])lits %in
hrommne est g-ranid, plus il est riche, plils
il est honoré, inoinis il est libre. Il fint
(fuit to tours obéïr ? Ouii ! et la liberté nie
qe troiuv.c nutl l part ailleicurs qute dans le

coer de l'honir : Obiéissonis volontiers
ot niots ser.ons vraiment libres.

Inumtile Cassandlrc "lc'est biien en vain
que je parle ici si loitztiviiient Car, il n'y

:igèr tlietrezisenit quii notre pio-
pie e.xpé)rienice qiue nlous onl croyionis et
(loi inous deftsi sionne. Cep)eiiîde nt si quiel-

qiu'uun de îne.i con)frèrecs, demanidait à mon
exp.eriencu (le vinigt ails le nmoyen
éc-tre content (lit présctt I<le niepa
étre trompé dauns l'avenir, je lui <irais :
*1 Il IlIc<st pis doinne à l'hommne d'tr

mrtitecnient~ content dui présenlt et le
ne2 J'ima;is être trompé par laer;les

mii iécontetu et le's molis cluçus sont
lus Sages et les haeus;polir le deCV%-

n~r, rgaîdetoujo rixen quti Sonit plus
nialueueuxque toi, et jamais cenx qi

te paraisrent, pluis heuireux ; si quelqute
désir s'luedans ton coeur, perstiadct.toi
Irir ton expérience, qule tri n'enl serais pas
pluis hieureux qndtes, vanux seraienit
remplis; que tri le serais lient-être encore
nmoins: "ýSouvent uin homme s'embarrasse
bcýiticottp potir queclqute chose qu'il sout-
haite, lequecl, (lis qu'il eni est venu à
bouit, commence à en juiger dItune autre

*manière parcque sùs c1èsirs ne sonit rie;
colistanus. (ilîtat. (le J.-C.>

De votre é~tat cntmîxez-vus

De pîerrdcn rencontrert un pre.
<( Lnfoltaitir.)

'Un désir satisfait en cubinie mil le iilàiè.-,

Mons.eîur, c inm t vase teriitmner l*.'fiàirc
(lit taif JO tic ne Saur.u' trop~ Io dire

~ldîî,car je î'cmn li n tres
bien cette afarx-Nb!Moitsit nr, c'est

un21wc ' crianite'oriaei les in -
lui, et quland cnifimtui posséderiis touit, ce Ont111 voufl volt-V le., la-nt! -'viti-
'juI'un homme petit déèsirer,tui déssireraiu Mienit e'. .,t bîiî mi.l. - Cepemîdou-it lit elio-

enor qeluechose. .ýc bîien tsi-avi'îr aiu coauîiiîu,
Et cotmmer votre ccur jsqu'au litrnlt r Souir car des lime.SÀv,îcur (it 1; irîe:tu onit (1 cu-

'I'atijour.i vers quclqu'oi.jet lents-se t<lltlg<l: ele > \.(vEt qine lit prro 1140 ilio tî l it da arlt, es-t
Il tic ranirm to .i, st'ia3ht pInlu 09, 3t 1IdC -le àî.w' hcae- em'ah lsa
Et monté,î sur le fiîte, il aspire à < ,,. c>I>

ý Co-Lil )îý Ic îî. ri."hJ-es l'oit part
Malliettteeun l'honmme doloti :ts [<r:, $ î'1'rallr parler dlit tarif -à hai riti,,olm

voeux sont accomplis jiarceque ri(,u it ,~ r- 0sà
niais nie lient le sutîsh:tire.

Con)vainces-toi en titi mot que tut es sOutIm ici:dm,în Iliiel et M. CI. FUortice
wtous les riapportls le phluic ereux; l>?iluli' -lte nommlllés 10rrîles le premier

Te0 le <iri-je eepeildalnt, ve nelit~ là I:t tltr -D e et10 seccond îroîîr St.
q rie des c:î ilians ca pablIes toti t au1 j>li. i.sd i
chlitnir ui instlant lat doiilarrrs (1,1:1 îuoe;ri laîaîdsTo..ivèc

tiîcérb, muais lion <le le <guéLrir enirîtet . 'yn
Il y a dles ilrunleis dlaits lat vie oûi H>* 'lN t'a :iic mudrtr ftua.
raisonne Ilenls soint illiiissims. kl.. 18-s. -1 iil la !ý.Iî l la rm vm à cxi îl
utîcus où l'on nie se berce lic5 d"w'oI S'l (l i i <le d (Lel< , ? u*é-sn'ir db nie pas
et où l'on nie (péire e littr1 t ri.':, lè duri ' ait î'rKs.'nt ternie de l't couir sut jpé
toitimea u' .Ne 1,ous (etrati !<ltete~ne
qule le désespoir ? non1 ! titi tih tildo<ît Qil- M. (lî; , oar e la flus-ire-Ciu-
tier à la v'oloaté de celugi aticloul vamu seIr>yil' opstinàM
disonis ehaque jouir, 1"ctter fial e r~.mcrCiops~t»àM
tuai; voilà ce qpli puérira dants lot i ('ha;sisz p).îî le COImté de(Ic n.ula

Sl les plaies dîit présenit et prborus ''lt<le 'avnir ~ rs r- :~î ~.t'î ilt a é~t srs fonictionis dle
vera des icoaisioass(le -en-eiîef < les travauix puiblics

-0 u-:4 oet sa.î 1 bégX'dun 3le ca petjrovincial.
Notus avonis reçut des reprochmes pOnî*m.~

avoir inséré dans noire dernier il11itérV NOVVELLELS :îN;tE.
l'article iîîu.itulé Lc.çForgc,,s e/c St &'ýrI~ xG.ETERunr. Les é% éques d'.Angleterre

Nuis avo.uu3 qrmilos l'avons filet avec
répugnPanlce et qume polir nosy déterminler, Znîleis, 'xeto d exdEa
il a (11l11 lious convain)cre qule ce qui s'y ter et (le 'St. David, ont uiré-Senté à la reine
troulve à l'(es les 'I'ois-l->iviéres lie une adlre5:cz dans laquielle ils s'élèvent
peu(t-être vé-rîttllcrnetnt l.î unatièl d'rurue contre Ile èabi nicit (le la lîtérarchie
iiire,ptilsqtie tut ce qpi'on Cil petit coln-ettini ' e nuudaqîo recours
re, c'est quic la ville est poul Considérablle 1

et qu'il s'y fait pieu d'îî%rs iiî resle. à dN maoyens (je rîrsb
nouis croyonis devoir dlire à nlos leet utls elle Mr. IMIhCk, membre du parlemlent,
totue règie par raupport -.li\ (oleî:n a its urnie lettre quii) adresse i Lord Johin

Ces n'est pas (le'uuctiqi celles (pie fi~î!u-nêebàî ortement la conl-
<lsuie1 tit ei unpremtier it'uti,tre, .i apr(le lie refliscr qule celles quli ti swit iim . :r apr

diti touit aîdmîissibles. à lt qutoacatholiqlle. -A. humgie, auî-
tr2 membrwe des C'oll)înînîca, avaite:ri
mit suir los papiers publirs une désappro.

Les citoyens: 'le Qlléhec esnuc~ '-ljjfltrLasictpée

voir plus qu'un' (lité qlei. leq;e Lt'Moniw-
jours, celle <lut turilt. Tlent le mimde Jtuie c<l*- t luuî ltqel hetewîtam vaêtricconsacré Lvénueý de
dui tarif;ntan seuilement les jures7, et les ave- oig:î.
cats, nmais les médecinis, les nloglir'S, leS ~ '»e ri ;u~unlagas
nmarehands,lcs otivriers;eeulN quii w- savent Je *vîcruîe' a elim aîi nlais,

pas ce qIle o'cstcomînlle ceux quii le -\r. semtc. aau l''ineutntutlion îoc réb-
C'est le Su1jet de lia cov aindes (li- li l îiri ecaoliquetl il eux .1uude

unles Comme des mlessieurfs. Enfin 1 ttn*! ce serait aù den nle i ms être acs
va probablement atteindre à la célbrité de Cilnait~~ e» efusant <le rceontua-tî
du1 statlt quo. tre les Zé.'équu tr 1ous Cili Autîcterre.

Les cthoses cil sotit venues à unt te, L'iuil( rollisativiî dit caidiil Wiscînail a
point qu'on uic parle illis dul temps qut'il 0ui 1 i, t auvcc iloîuî. à l'gise it-Gecor-
Ctit. Dans les visites, i ie ittc.osestpatsen.-Fm.N. '<fllJosCaseaét
core -arrivé d'eîîtcudre une scifle fois, de- d(eU cvcrt à Touflcn.
ptuis hier, les vieilles ph1.rases stéréoty- t.Lu.Ia liouîVelle diiiCIt <le lEa
pées :Voild fin bien kcam tenlp&.. Voia wl Bo.na 10 elis aIlînolîc:aons connule ?W0*-

visitc1s. At blc dans I.' prentier numnérod<e l'Abeille,temps bL-itfroid pour faire deI visie.At'i'eil d'être effecttée r.r 1-n éChi (Ilu car-
lien de cela, M'aarnc vouis lit: l Fih bien ! 1 d.iil to.îi



CHAMPLAIN.
Parmi ceux qui se sont le plus distingués

par leur zèle et leurs services signalés en-

vers la Nouvelle-France, il en est peu qui
se soient montrés aussi désintéressés et en

même temps aussi dévoués à ses intérêts
que Samuel deChaiplaini,don tle nom seul

inspire une vénération méritée à bien des

tîtres.
Né à Brouage, en Saintongo, ( Cha-

rente-Inférieure ) il embrassa de bonne

heure la vie maritime. Sa bonne conduite

lui mérita l'estime du commandeur de

Chaste qui devina son panchant, et l'ap-
puya de sa protection dans une caruière

où il ne devait pas tarder à se faire un

nom. Aussi dès ce moment, la mer eut

pour lui un attrait irrésistible, et ce fut

sous les auspices de Henri IV, et en qua-
lité de capitaine de vaisseau, qu'il fit sa

premi ère expédition au Nouveau- Monde.

La mission dont il fut chargé ne pouvait

étre confiée à de meilleures mains, car il

possédait à un haut degré toutes les quali-

tés nécessaires pour l1 remplir fidèlement.

A un grand courage et à une rare pruden-

ce, à un jugement droit et pénétrant, il

joignit une persévérance et une décision

cie caractère qui le faisaient distir-uer,

su tout dans les circonstances qui ne souf-

fraient aucun délai. Son zèle pour la re-
ligion égalait l'ardeur qu'il déployait dans

le service de sou roi. Il rendit d'importans

services à la compagnie,dite des associés qui

avaient à leur tête le cardinal de Riche-
lieu. En 1608, il jeta les fondemens de

Québec, et en fut nommé premier gou-
verneur Pannée suivante. Deux ans après

la fondation de sa colonie, il perdit dans
la personne de 7enri IV un ami chéri et

un bon maître, aux intérêts du quel il se

montra toujours dévoué. Il demeura en
Amérique depuis 1603 jusqu'à sa mort qui
arriva en 1635, et fut regretté comme un

père et un bienfaiteur.

Considéré comme écrivain, il mérite

qu'on le juge avec ménagement. S'il n'a
pas le mérite littéaire, ce qu'on ne peut

exiger dans un marin du 17e siècle, il a

au moins celui d'être titi juge éclairé,
fidèle et attentif. Il nous a lais-
sé les voyages de la Nouvelle-France, dite

Canada, in 4o. Cet exellent ouvrage
renferme toit ce qui s'est passé en cet-
te contrée depuis les premières découver-
tes de Vérazani jusqu'à l'an 1631; il est
aussi rempli de détails intéressans sur la
vie des sauva ges et sur la geographie
du pays.

A un extérieur gracieux et imposant,
à un fort tempérament, Champlain
joignit une fermeté et une gran-
deur d'âme qui l'élevèrent au-dessus des
difficultés et des fatigues qu'il rencontra
dans le gouvernement de sa colonie. pour

laquelle il traversa tant de fois l'océan, en
allant soutenir ses droits en France.

Je ne puis m'empêcher, en terminant
cette esquisse biographique, de faire re-
marquer la froide indifférence de cette
ville envers la mémoire de son fondateur.
Le visiteur, surpris de ne trouver aucun
monument qui lui rappelle ce grand nom,
ne sait pas trop s'il doit attribuer cela à l'-
oubli ou à l'ingratitude ;.ar, n'en doutons
pas, cet homme mérita qu'on f ît pour lui
ce qu'on a fait pour lesWolfe et les Mont-
calm. D. D.

REVENUS DE QUELQUES ÉVÊQUES D'AN-

GLETERRE.

L'Archevéque de Canterburry. £17,000
L'Evéque de Londres 11,700
L'Archevêque d'York 10,000
L'Evêque de Winchester 10,500

" de Durham 8,000
" die S. Asaph 5,300
"i d'Ély 5,500
" d'Oxford 5,000
"éde Salisbuîry 5,000
idde Petersborough 4,500
"éde Manchester 4,500

Un VIEUX NAIRE.-Le navire Willi-
am and Ann, de 380 tonneaux, qui fit
voile de Saint-Jean (Nouveau-Bruns-
wick) le 30 du mois dernier, pour Grims-
by, est une curiosité en son genre, étant
âgé de plus de quatre-vingt-onze ans. Il
fut bâti sur la Tamise en 1759, l'année de
la prise de Québec par les Anglais, et ser-
vit durant plus d'un demi siècle dans la
marine royale d'Angleterre comme galiote
à bombes. Il amena le généràl Wolfe à
Québec, et fut employé dans cette partie
du monde pendant les troubles qui suivi-
rent. Il était à la prise de Copenhague,
ainsi qu'au siège deGibraltar,où son grand
mât fut emporté par un boulet. Apres la

prise du fort, ce mât fut remplacé par le
vénérable mât de la forteresse, qui avait
trinnmihé de tant de boulets. Il a été près
de quarante ans employé à la pêche de la
baleine au Groënland, et a été réparé à
Leith il y a quelques années. Son com.
mandant aCtuel dit que ses membres sont
encore parfaitement sains.-Canadien.

DÉPENSES DU GOUvERNEMENT FÉDÉRAL DES

ÉTATS-UNIS POUR L'ANNÉE FINISSANT AU

30 JUIN 1850.

Ces dépenses s'élèvent à $35,429,041.61,
dont 1,178,806.50 pour le Congrès ; 1,036,
994.64,pour les différents départements
du ministère ; 584,500.00 pour la justice ;
671,000.00 pour les fortifications ; 9,508,
982.91 pour la marine; 5,585,755.85 pour
l'armée.

ÉTONNEMENT DES SAUVAGES DU CANADA A

LA VUE D'UNE HORLOGE.

[Extrait de la relation du P. Brébeuf,
1635.]

Pour ce qui est de l'horloge, il y auruit

mille choses à dire. Ils croyent tous que

c'est quelque chose vivante; car ils ne se

peuvent imaginer comment elle sonne d'
elle-mesme,et quand elle vient à sonner,ils

iegardent si nous sommes tous là, et s' il

n' y a pas quelqu' un de caché, pour luy
donner le branle.

Ils ont pensé qu'elle entendoit quand

pour rire quelqu'un de nos François s'es-

crioit au dernier coup de marteau, c'est

assez sonné, et que tout aussi tost elle se
taisoit. Ils l'appellent le capitaine du
jour. Quand elle sonne ils disent, qu'elle
parle, et demandent quand ils nous vien-
nent veoir, combien die fois le capitaine
a desja parlé. Ils nous interrogent de son
manger. Ils demeurent les heures entiè-
res, et quelquesfois plusieurs, afin de la
pouvoir ouyr parler. Ilk demandoient au
commencement ce qu'elle disoit ; on
leur respondit deux choses, qu'ils ont.
fort bien retenuës; l'une que quand el-
le sonnoit à quatre heures du soir pendant
Phyver, elle disoit: Sortez, allez vous en,
afin que nous fermions la porte; car aussi
tost ils lèvent le siége, et s'en vont: Pau-
tre qu'à midy elle disoit yo eiouahaoua,

c'est à dire, sus dressons la chaudière, et
ils ont encore mieux retenu ce language.
Car il y a de ces escornifleurs qui ne
manquent point de venir à cette heure là

pour participer à notre Sagamité.

CHARADE.

Dans ses jours de splendeur, quand la superbe Rome,
Que souvent parmi nous l'on cite et l'on renomme,
Voulait de ses consuls honorer à la fois
Les vertus, la valeur et les rares exploits,
A la postérité transmettre leur mémoire,
Enfin de leurs hauts faits éterniser la gloire,
Elle offrait à chacun la palme de vainqueur.
Debout sur mon premier, le fier triomphateur
Portait avec orgueil ce prix de son courage,
De la reconnaissance éclatant témoignage.
Celui dont la fortune a comblé les voux,
Qui tient de la nature un cœur bon, généreux,
Veut-il procurer une honnéte abondance?
Avec discernement qu'il place mon dernier.
Lorsque dans les sillons s'élève mon entier,
Du fermier négligent attestant la paresse,
Il épuise des champs Pengrais et la richesse.

Le mot du dernier Logogriphe est Essoa.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'Abeille paraît, autant que possible,

une fois par semaine, pendant l'année
scolaire. Le prix de l'abonnement est de
2s. 6d. par année, payable d'avance par
moitié : la première moitié, à la rentrée
desclasseb, la seconde au commencement
de l'année. Les Pensionnaires s'abon-
nent au bureau de l'Abeille, et les externes,
chez M. Adolphe Legaré. Agent à la
petite salle, M. Alfred Thibodeau.

P. A. MARMET, Gérant.


